
KARL F. SUNDMAN IN MEMORIAM. 

Le 28 septembre I949 est d~c~d~ s l'~ge de 75 ans Karl  Fri thiof  Sundman, 

professeur ~m6rite d'astronomie et ancien directeur de l 'Observatoire astronomique 

de l'Universit6 de Helsingfors. 

I1 ~tait n6 dans la petite ville de Kask5 (long. + 2I.~ lat. + 62.~ sur le 

golf de Bothnie le 28 octobre 1873. Son pSre 6tait le douanier Johan Fri thiof  

Sundman. AprSs avoir ~tudi~ comme autodidacte, il a pass~ son baccalaur~at 

le i8 mai I893, a fair ensuite des ~tudes s l 'Universit6 de Helsingfors en :893 m 

I897 ' s l 'Observatoire astronomique de Poulkovo en I897--I 899, ensuite de nouveau 

s Helsingfors e t a  plus tard comme boursier fair des recherches dans diff~rentes 

universit~s en Allemagne et en France. Ayant  pass~ ses examens universitaires 

en I9oI et I9o2, il fur nomm6 en I9O2 charg6 de c o u r s e t  en I9o 7 professeur 

extraordinaire d'astronomie ~ l 'Universitg de Helsingfors. En :918 il fur nomm~ 

titulaire de la chaire d'astronomie e~ directeur de l 'Observatoire astronomique 

et il a conserv6 ces fonctions jusqu'en :94I~ date de sa retraite. Sundman avait 
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6t6 maladif  dans sa jeunesse. P e n d a n t  ses 6tudes, il avai t  dfi prendre  des t ravaux  

r6mun6r6s pour  subvenir  s son existence et r encon t ra  cer taines difficult6s d 'ordre  

6conomique, qui ne puren t  cependan t  pus d iminuer  son enthousiasme scientifique. 

Dans sa th~se de doctora t  ~ Uber die StSrungen der kleinen P lane ten ,  speciel 

der.ienigen , deren mi t t le re  Bewegung  ann~hernd  das Doppel te  Jup i te rs  betr~igt ~ 

(19oi) il s ' a t t acha  g d6terminer  les per tu rba t ions  des pet i tes  plan~tes, qui, par  

r appor t  "s Jup i te r ,  sont du type  i: 2. I1 suppose que leurs excentrici t~s sont au- 

dessous de o, i6 et que leurs inclinaisons,  par r appor t  s l 'orbi te  de Jupi te r ,  sont  

audessous de I4 ~ mais la m6thode de Sundman  peut  ~tre appliqu6e aussi dans 

des cas plus g6n6raux. 

Au cours des ann6es I9O7-- I912 S u n d m an  a publi6 les t ravaux  concernan t  

le probl~me des trois corps, qui ont  pour  toujours  inscri t  son nom dans l 'h is toire  

de l 'as tronomie.  Ces t ravaux sont suff isamment  connus pour  qu'il  ne soit pus 

n6cessaire de les exposer  ici en detail. Je  voudrais  cependant  rappeler  ici cer- 

ta ines des paroles prononc~es s Par is  s la s6ance de l 'Acad6mie des Sciences du 

15 d6cembre I913. " .... 

Le Pr4sident  de l 'Acad4mie a dit  ent re  autres:  

<< L 'Aead4mie des Sciences de Paris ,  dont  les membres  ont  pris, de tou t  temps, 

une  par t  si impor tan te  s la solut ion du e41~bre probl~me * des trois corps ~, est 

heureuse  de s ignaler  des recherches  relat ives s cet te  diffieile quest ion:  un jeune  

as t ronome d 'Hels ingfors ,  M. Sundmann,  les a tr~s heureusemen t  conduites.  

La  Commission acad6mique cbarg6e de leur examen a conclu, par  l 'organe 

de son rappor teur ,  M. ]~mile Picard,  not re  tr~s savant  Confrere,  ~, que le M~moire 

de M. S u n d m a n n  est un t ravai l  fa isant  ~poque pour  les analystes  et  as t ronomes  

math6mat ic iens  )) I1 fair  r emarque r  ~ que ce n 'es t  pas un des moindres 6 tonnements  

du lecteur,  que de voir  avec quelle simplicit6, en s ' appuyan t  sur des r6sultats  

au jourd 'hu i  classiques, que le savant  finlandais arr ive s la solution d 'un  probl~me 

r6put6 si difficile ~. L 'Acad6mie d6cerne h. ce tr~s remarquable  t rava i l  le prix 

G. de Pon t6cou lan t ;  e l l e a  d6cid6, sur la demande de la Commission, que la valeur  

en serai t  doubl6e. ~) 

Le  r appor t  d'l~mile P ica rd  s l 'Acad6mie sur les t r avaux  de Sundman  con- 

ce rnan t  le probl~me des trois corps cont ien t  les passages suivants:  

r On suit quel g rand  labeur  Henr i  Poincar6  a consacr6 en M~canique c61este 

au probl~me des t rois  corps. La  d6couverte  des solut ions p~riodiques, des solu- 

t ions asymptot iques  et doub lement  asymptot iques  res tera  ~ jamais  mdmorable 

duns l 'h is toire  de ce probl~me c~l~bre. Apr~s l ' immense effort  de not re  i l lustre 



Karl F. Sundman in memoriam. I I I  

et regrett~ confrere, il n'~tait gu~re tentant  pour les math~maticiens de reprendre 

l'gtude analytique des 6quations diff~rentielles du probl~me des trois corps. Comme 

l'6crivait Tisserand darts le Tome IV de sa M i c a n i q u e  c~teste: << La solution ri- 

goureuse du probl~me des trois corps n'es~ pas plus avanc6e aujourd'hui qu'~. 

l'~poque de Lagrange, et l 'on peut dire qu'elle est manifestement impossible >>. 

Tisserand pensait sans doute, en parlant de solution rigoureuse, s des representa- 

tions des coordonn6es des trois corps au moyen de d~veloppements en s~ries dont 

les termes dSpendent du temps t e~ convergentes pour route valeur de t, ce qui 

n'arrive pour aucun des d6veloppements employ6s en M6canique c~leste. 

En fair, la solution rigoureuse peut ~tre entendue d'une mani~re plus g~nS- 

rale. Concevons qu'on puisse exprimer les neuf coordonn6es des trois corps par 

des s6ries dont les termes soient des foncfions d'une variable ~, ces s6ries ~tant 

convergentes pour v compris entre - -  I et + I; admettons, d 'autre part, que le 

temps t puisse s 'exprimer en fonction de �9 par une s6rie convergente ~galement 

entre - -  I e t  + I [soit t ~ f (~) ] ,  et cela de telle mani~re que ~ allant en croissant 

de - -~  s + I, la fonction f(~) varie 6galement toujours dans le m6me sens en 

allan~ de  --  co s + co. On suppose, bien entendu, que les ditf6rents termes des 

s6ries envisag6es peuvent 4tre obtenus de proche en proche par un calcul r6gulier, 

quand les conditions initiales sont donn6es. Avec ces divers d6veloppements, le 

probl6me doit 6tre regard6 comme r6solu rigoureusement, car ~t une valeur de t 

correspond manifestement, une et une seule valeur de ~, ce qui permet de calculer 

les coordonn6es pour chaque valeur du temps. 

Le programme que nous venous d'indiquer vient d'6tre rempli par un astro- 

nome de l 'Observatoire d'Helsingfors, hi. SU~DMa~N. Avant d'essayer de donner 

une id6e du travail de M. Sundmann, il nous faut dire un mot d'une remarque 

f a r e  d~s ~886 par Poincar6. Celui-ci a indiqu6 incidemment que, si l 'on 6fair 

stir ~ l'avance que la distance de deux quelconques des trois points restera toujours 

sup6rieure ~ une limite d6termin6e, on pourrait  affirmer que les coordonn6es des 

trois corps sont susceptibles d'etre ddvelopp6es pour route valeur de t suivant 

les puissances de 
e " ~ t -  I 

e a t - } -  i ~ 

a 6taut une constante positive convenable. C'est 1s un r6sultat qui, au premier 

abord, paralt  bien remarquable, l~Ialheureusement, pour des conditions initiales 

donn6es, on ne sait pas si l 'on se trouvera ou non dans les conditions suppos6es, 

et Poiucar6 lui-m~me, probablemen~ apr~s des ~entatives infructueuses, ~erivait: 



IV Karl F. Sundman in memoriam. 

Je ne crois pus toutefois qu'on puisse tirer grand parti des applications de cette 

mgthode ~ la M~canique c61este >>. 

Si les corps se choquent, le d4veloppement de Poincar~ cesse d'etre appli- 

cable; reals, comme l'a vu ]~I. Sundmann en analysant les diverses circonstances 

susceptibles de se prdsenter, on peut u~iliser un d~veloppement analogue, apr~s 

avoir remplac~ pr~alablement le temps par une autre variable ind6pendante con- 

venablement choisie. 

Nous pouvons dire alors que le Mdmoire de M. Sundmann est un travail 

faisant dpoque pour les Analystes et les Astronomes math6maticiens. C'6tait une 

opinion tr~s r6pandue que le probl6me des trois corps ne serait rdsolu que grace 

tr l ' introduction prdalable de transcendantes nouvelles tr~s compliqu~es; aussi 

n'est-ce pas un des moindres 6tonnements pour le lecteur que de voir avec quelle 

simplicit6, en s'appuyant seulement sur des r6sultats aujourd'hui classiques duns 

ls th4orie des 4quations diff6rentielles ordinaires, le savant finlandais arrive tr la 

solution d'un probl~me r6put6 si difficile. I1 lui a fallu, il est vrai, une singu- 

li~re finesse pour discuter avec des moyens aussi 616mentaires, est-on tent6 de 

dire, les diverses circonstances pouvant se pr6senter. 

Le beau travail de M. SUSDMA~ a vivement attir4 l 'attention de votre Com- 

mission. Elle est unanime ~ proposer tr l~Acad6mie de lui ddcerner le prix Pontd- 

coulant, en demandant que la valeur du prix soit doublde. 

Parmi les autres cevres de Sundman, c'est peut-~tre le << Plan d'une machine 

destin6e tr donner les perturbations des planbtes >) (publid en I915), qui est le 

plus important, d'ai recu du professeur E. J. NystrSm le compte-rendu suivant 

de cet ouvrage: 

(~ Sundman consid6rait que les calculs eompliqugs n~cess~ires pour dgterminer 

les perturbations caus6es par les plan~tes lea unes aux autres devraient pouvoir 

~tre fairs au moyen d'une machine. Une telle machine serait ndcessairement tr~s 

compliquge et le projet relativement d6taill6 de Sundman t6moigne de conais- 

sances techniques et de calbacit6s constructives duns un domaine qui n'a rien tt 

faire avec l'astronomie. I1 a dtg publi5 sous le titre: Plan d'une machine destin6e 

h donner les perturbations des plan~tes dabs (~ Festskrift  tillegnad Anders Donner >> 

(Publication jubilaire pour Anders Donner) (Helsingfors I915)e t  comprend 80 

pages. 

I1 s'agit de la construction d'une machine pour la solution de systbmes 

d'dquations diffdrentielles du second ordre. La machine est projet6e selon le 
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principe de l'analogie, e.a.d, les op6rations math6matiques sont traduites ou re- 

pr6sent6es sur diff6rents organes d'un m6canisme. Quoique destin6e s calculer 

des perturbations astronomiques, la machine fonctionnerait  essentiellement comme 

un int6grateur d'6quations diff6rentielles et pourrait  ~tre utilis6e pour un grand 

nombre d'autres probl~mes. Son adaptation pour ces autres buts serait relative- 

ment facile s r6aliser. 

Le lieu et l'6poque de la publication de cette construction remarquable 

n'dtaient pas heureux: 

En Finlande, il aurait 6t6 tr~s difficile de r6unir les sommes importantes 

n6cessaires pour la construction de cette machine et nous ne savons pas si l 'on 

a essay6 de le faire. Dans l 'Europe ddvast6e par la premiere guerre mondiale, 

la publication de Sundman ne fur pas remarqu6e et on ne comprenait  pas encore 

cette 6poque la grande importance des machines math6matiques. Aux Etats- 

Unis, les personnes qui ont projet6 et construit, dans la troisibme et quatribme 

d6cade de notre sigcle, des analysateurs diff6rentiels pouvaient difficilement sup- 

poser qu'une publication astronomique contiendrait  des descriptions qui non 

seulement auraient pu leur gtre utiles, mais auraient aussi en partie pu ~tre 

utilis6es directement. Sundman 6fair par cons6quent en avance de dix ans sur 

ses contemporains dans ce domaine. 

Les grandes machines americaines pourraient  bien ~tre employees pour des 

caleuls de perturbations, mais on peut supposer que la machine de Sundman 

serait pr~f6rable justement pour des travaux de ce genre. II 6fair lui-m~me de 

cet avis et projetait  encore pendant ses derni~res anndes de mettre en ceuvre 

ses id6es. Son grand travail en question est encore tr~s peu connu. 7) 

Sundman a poursuivi sa ts scientifique jusqu's sa mort. Sa derniere 

publication (~ The Motions of the Moon and the Sun at the Solar Eclipse of 1945 

July 9 ') est de I948 et contient une d6termination aussi exacte que possible, 

obtenue par int6gration num6rique, des orbites du soleil et de la lune pour 

l'6poqu6 autour de l'6clipse totale du soleil le 9 juillet I945. 

Sundman 6fair membre de la Soci6t6 des sciences et lettres finlandaise et 

de l'Acadgmie royale des sciences de Suhde et faisait partie de la r6daction des 

Acta mathematica. 

Sundman 6fair d'un caract~re tr~s r6serv6. I1 6fair toujours plein d'6gards 

pour son prochain et d6testait la publicit6. La noblesse de son caract~re eL son 

amabilit6 lui valurent beaucoup d'amis que sa mort a profond6ment attrist6s. 
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Table  de travaux m a t h ~ m a t i q u e s  et  a s t r o n o m i q u e s  de K a r l  F. Sundman. 

i896: Utvecklingarna af e och e 2 uti kedjebr~k med alla partialt~iljare lika med 
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:9o3 : ~Tber eine direkte Herleitung der Gyld~n'schen A- und B-Koeffizienten 
als Funktionen yon ~-Transcendenten. (F6rh. v. Nord. Nat. forsk, o. L~k. m6tet i 
H:fors I9o2 ). 
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: 9 I o :  Sur les singularit~s r4elles dans le probl~me des trois corps. (Compte 

rendu Congr. des Mathdm. h Stockholm. 19o9). 
i9z2:  M~moire sur le probl~me de trois corps. (Acta mathem. 36; en langue 

polonaise dans Wiadomosci ]latemafycz~Tych t 9 : 4). 
:915:  Tbeorie der Planeten. (Encykl. d. math. Wissensc]~. 6:2). - -  Plan d'une 

machine destin4e /~ donner les perturbations des plan~tes. (Festskr. f.  A. S. Donner). 
1916: Sur les conditions n~cessaires et suffisantes pour la convergence du d~- 

veloppement de la fonction perturbatrice dans le mouvement plan. (Ofvers. a f F V S .  
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(Ibid. 59 A:z). - -  Etude d'une clichd pris avec le tube polaire de l 'observatoire de 
Helsingfors. (Ibid. 59 A: 5). 

I919:  Om de astronomiska rSrelseteorierna och deras 5fverensstEmmelse med 
observationerna. (Ofvers. af  FVS. f6rh. (5~ C.'4). 

I9~3: (~ber die Richtungslinien fiir fortgesetzte Untersuchungen in den Planet- 
und Trabanttheorien. (Redog. f .  # Skand. Matem. Kongr. 2"922 ). 

I929:  La gravitation universelle et sa vitesse de propagation. (Ann. ASP. A: 
32: z~, Comm. in ho,orem E. L. Lindel6f). 

i935:  Uber die Bestimmung geradliniger Bahnen. (Yierleljahrsscl~r. d. Astro~. 
Ges. 70). 

i94o:  D~monstration nouvelle du thdorSme de Poisson sur l'invariabilitd des 
grands axes. (Festschrift fiir Ells StrSmgren. - -  Astronomical Papers dedicated to 
Ells StrSmgren i94o ). 

I948: The Motions of the Moon and the Sun at the Solar Eclipse of i945, 
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G. Jh'r~zefelt. 


